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rapporta à la Btlfty* 
Tenselgriernent catholique primaire 

lissait, il faudrait des écoles et dM 
„«,, pour plus de 600 000 entants. 

Qoe coûterait au pays la rx*nstrucUoxt, 
TlEatallaUon des écoles nouvelle*, leur eu-
tretten, le salaire des naître* et de» mai-
t i s s im ? Au prix dM écoles ofhcielte» 
•xtesantes, de 80 4 100 millions 1 

VtaHà ce que rapportent au pair» les pré-
leadus couvents que sont les ècoi** pri-
11 M»ni Libres, adrjptiétt ou adaptables. 
m* »*»•»»% • 

SUCRE DELERUE 
•U M ste» sur. le •*•» eaarant ' ' «tt 

Retraites Ouvrières 
A LA 

Saciété Typtgraphiqne Lilloise 

lieu. 
a quatre heures et demie, a eu 

_ grande salle de l'Orphéon, l'As-
aénérale e.vtraordi narre de la Société 

tjHiimsiHiiiiiii sous te présidence de M. Geor-
•nTëîabvre . préaident, en vue des décision» 
•MjMMSte» à prendre pour la collecte des oo-
rteaMnm des retraites ouvrières. 

Un grand nombre de sociétaires assistaient 
à oett* réunion. 

M. te Préaident donne lecture de la eincu-
ïtere de M le Préfet, relative à la collecte ; U 
fcuroére l e s avantutf»» accordés à la ltid.ua-
S é par la lot des retraites ouvrières et fait 
ssasorSLr. qu'rndépendamruerit de rintérêt mo-
fal eo»»«derahte qu'il y a pour les Sociétés de 

mutuels a coopérer a l'organisation 
et a l'application de la loi, U y a aussi pour 

es-ci une question d'avenir, car le socté-
e aura tow intérêt a reetér en contact per-

t avec sa Société et a la favoriser nnan-
em. 11 aura aussi plus de commodité 

â verser so cotisation obligatoire au trésorier 
de sa société eu morne temps que sa cotlee-
aton mutualiste 

M. 0. Lefebvr*. tout en regrettant que 
l'Union régionate des Sociétés du Nord n'est 
M I «sa devoir tswsrr** la responsabilité de 
la aréation dune caisse générale mutualiste 
ipptr les Sociétés de secours mutuels de la ré-
assu du Nord, annonce qu'une Caisse mutua 
Hâte régionale d'assurance est en formation à 
IJDe et dit que les Sociétés collectrices auront 
sssjt Intérêt à y verser leurs tonds. Cette 
ÇBJsai sera autonome et fonctionnera soi» lies 

le contrôle, avec la participation 
des mutualistes, soit dans les Assem-

rales, soit dans les Conseils d'admi-
__, dont ils pourront faire partie. 

Caisse mutualiste d'assurance aura aus-
l'avantage, étant isteionel». de pouvoir 

ifetfe des placements de Tonds utiles 4 la ré
gion du Nord ; elle offrira toute garantie au 
aesnt de vue de la sécurité, puisque le manie-

dea tonds sera, pour ainsi dire, sup-
et remplacé par un simple Jeu drêcxi-

at k la question de la collecté des co-
' ratraite» par te Société, M. te 

t qu'elle ne peut être effectuée 
4sae pour ceux de ses membres qui paient la 
cotisation de metedt» et oui auront déclaré 
par écrit qu'ils itetnanrlanl k opérer teadKs 
versement», far son Intermédiaire ; cette col
lecte ne peut donc être que facultative et ne 
saurait engager même par un vote d'assem-
btae, tous Tes membres de la Société Typo
graphique. 

M te PXeJrteni rappelle que l'assuré a le 
libre choix de te Caisse à laquelle il entend 
être assuré M que la cotisation patronale doit 
suivre la séJEiellilii de l'assuré ; celui-ci a le 
droK de skaiirtr chèque année la Caisse 
choisie ; tssstefofs. pour les début* de la loi, 
rassuré a Jtoqu'ta i novembre 1911 pour feir» 

• connaître ton choix. Lorsque l'assuré ne 
choisit pat de caisse, U est inscrit d'office à la 
Caisse nasiaaate des retraites. L'assuré peut 
demander eadttfarenanent que ses versements 
soient inecatts k esssttal réservé ou k saadal 

i osais U devra se aouvenir que s'il 
peut revesjlr SUT son cljolx en demander de 
vtrer ses versements du easitat réservé au 
easdtsl akfesstt il a» pourra, en aucun cas. 

Sort esBBsBTlal 8s* donc largement rendu an 
jour le Jour et U sait que tous cas pront-s h ri 
coûteront désormais 1 fr. 50 de moins, an 
nueltement, que per te passé II a donc tout 
Intérêt k fhvorteer sa Société en lni faisant 
fnirp la rolleotc de ses cotisations des retrai
te-; ouvrisses. 

M. la l-nl-̂ Mteiit espéro avoir fourni tnutr-s 
1*» explications nécessaires sur la question 
do la ci.iierte ; U donne lecture du rèidemenr 
nuer.«-ur qui doit la r*gir ; il propose un 
oniro .lu jour oamportac»; la collecte faoul-
tattv» pour les membres de la Société Typo-
araptuqne et approuvant le règleanent m 
tértanr. 

Cet ordre du Jour, mis aux voix, est adopté 
k l'unanimité, avec une abstention. 

La séance a été levé» k six heures. 

La fièvre aphteuse 

POURSUITES oontr» INI CULTIVATEUR 
é)M ENVIRONS d HAZEEROUOK 

M. Coupillaad, Juge d'instruction à Ha-
Téiroucli, vient de renvoyer devant le tri
bunal correctionnel nn cultivateur de l'ar
rondissement, poursuivi ^our infraction 
à l'arrêté concernant la. fièvre aphteuse. 

TRIBUNAUX 
TRIBUNAL CORRECTIOIEŒL DE UILE 

Audience du mercredi 31 mal 

AFFAIRES DIVERSES 
g Jours k Jean Vanbraziseghem, k An

vers, pour infraction k un arrêté d'expusslon. 
— 15 tours k Laurent Van Ranst, k Weert 

(Belgique.) et 1 moto k Alice Desmidi, sans 
domicile, pour le même délit 

— 2 mois et 500 francs k Chartes Beus-
chaert. à Wattrelos ; 20 Jours k René Léman, 
à Mowaux : fraude de tabac et d'allumettes: 
15 Jours et 500 francs à Auguste Herlln, sans 
domicile, fraude dalhimettes. 

— 15 Jours k Chéries Egembeck, k Roubslx, 
pour mendicité. 

— i mois k Blanche Versholle, k Werwicg. 
pour vol de vêtements et de bijoux. 

— 3 Jours et 500 francs k Chartes Van Lin-
dan, à Si nclUîiiv : fraude de tabac. 

— 12 Jours et 500 fr. k Henri Denuynck, k 
Tourcoing : fraude de café. 

— 2 mois (sursis!, k Marthe Megnlec, k 
Lille, pour vol de couteau et couverts en ar
gent. 

PROCES DE PRESSE 
M. Klnc. consul américain k Lille, se Ju

geant diffamé par un article paru dans le 
• Réveil du Nord » du 19 mal, intente un 
procès au gérant de ce journal. 

Il réclame 100.000 francs de dommages-in
térêts et 5 insertions. 

L'affaire a été plaldée k l'audience d'au
jourd'hui mercredi. 

Le Jugement sera rendu le 21 Juin prochain. 

REMERCIEMENTS 
La famille DFWITTK très touchée des mar

ques de sympathie qu'elle a reçues k l'occa
sion du deuil cruel qui vient de la frapper 
au la personne de 

Madame Léonle SBNOOQ 
Veuve de M. Camille DEWITTB 

adresse ses sincères remerciements aux nom
breuses personnes qui ont assisté aux fu
nérailles, ou cfui regrettant de ne pouvoir y 
assister ont exprimé leurs sentiment* <'« 
condoléances. 6960 

tes faire«MMférer du oasrital aliéné au oa-
sutai raseras» 

M. VasasW. après avoir remercié la Com
mission dM explication» si précises accompe-
guend la «sroolalra d» convocation, demande 
si la Société ne pourrait créer une Caisse 
•spéciale soar venir en aide au sociétaire, 
•Mt. par asste d» maladie prolongée ou de 
rtiômage savolontatr». sa trouverait dans 
l'impoasihIMM d» payer sa cotisation de re
traite ouvrière. 

M. le PMaVdent lui répond que la Commis
sion a déjà envisagé cette question, qui pour
rait être résolue de deux façons, soit en 
créant, au sain de la Société, une Caisse de 
prêts d'hegsasar, soit par un secours fourni 
sur la Cassa» dé secours exceptionnels exis
tante ; ails tes» l'objet d'une étude pour être 
•niée au point tors d'une des prochaines as
semblées gêner al r» 

M. U L Sambaere exprime le veau qu'une 
caTculaire soit envoyée le plus tût possible a 
estacun des sociétaires, afin de les engager 
* faire opérer la collecte de leurs cotisai mus 
dé retraites par l'entremise de la Société et 
•tien grouper ainsi le plus grand nombre. 

11. le Présides* précise k nouveau tous les 
avantages accordés aux mutualistes par la 
toi ; 11 explique que l'Indemnité de 1 fr. 50 
viendra en déduction des cotisations d» mala
die, de telle sorte que les membres de la So
ciété ne paieront plu» que onze cotisations 
mensuelles au lieu de douze 11 expose que 
l'adhérent k uns Société d» secours mutuels 
est, par déSnltton, un prévoyant qui sait ce 
lejue deviennent les économies qu'il s'impose 
et que l'argent qu'il verse k sa Société lui est 
rendu avec de» intérêts presque usuraires 
lsn effet ces versements bénéficient non seu-
tement d'un intérêt exceptionnel de t fr. M 
l'an, mais profitant aussi des cotisations des 
mesnbrcs honoraires et des dons et legs : elles 
lui procurent des allocations quotidiennes, 
en cas de maladie, et aussi, gratuitement, des 
médicimeiisi si des consultations médicales. 

PORT DE DLNkERttLE 

ENTREES du 31 mal 
âranville, v. fr. Ouistreham, 149, d. m. 
Si-Pétexsbourg, vap. dan. Pawel • Andrejeff, 

1328, d m . . 
Havre, v. fr Amiral Courbet, 2460, d. m. 
Libau, v. n. Hansa, 695, d. m. 
Gel veston, vik Le Havre, vap. nag. Melto-

nian, 4066, d. m. 
Yokohama, vik Le Havre, vap. tr. Pel Ho. 

37S, d. m. 
Buenos-Ayres, vap. ang. Livonlan, 504. d. m. 
Rufiaque, v. a. Cairnglen, 987, arachides. 

SORTIES du 31 mai 
Bayonne, v. f. Flandre, 259, d. m. 
Swansea, v. norv. AU, (99, lège. 
Lelth. v. a. Astrologer, 378, d. m. 
Rochefon, v. f Saint-Jean, 144, d. m. 
Hangesuiiil. v. n. Signrd, 805, lège. 
Havre, v. d. Kursk, 696, lège. 
Copenhague, v. NleolaMI, 1846, d m. 
Buonos-Ayres, v. a. Llncolmshire, 2567, d. m, 
Bordeaux, v. f. Vllle-de-Cette, 997, d. m. 
Corenhague, vap. fr. Seine, 813. d. m. 
Glasgow, v. a. City of London, 5678, d m. 

NOUVELLES MARITIMES 
ARRIVAGES : VENANT DE : 

Shlelds 29. st. d;m. Fylla Dque 
Sunderland ?S, st. Tullochmoon Dque 
Port Talbot 29, 8 m. Babln CheVaye Dque 

DEPARTS : ALLANT A : 
Fowey 28. g. n. P. Pedersen Dque 
Narvick 23, st. Mimosa Doue 
Kurrac.li.'p 24, st. Langdale R. U. ou Cent. 
Iquique 25, ( m . Valantlne Douvres 
River Plate 28, st. Pardo Las Palmss p. o. 
Roaario s», st. Harmony St-Vinœnx (CVi p. o. 
New York 18, st. Paul Paix Dque 

PASSAGES. — O usassent M, st. belge Ou
ral, Ba'.oum à Dunkerque. — Gibraltar 24 
st. ang. Iona. Sullna k Dunkerque. — Sues 
30, st. Istrar. Bombay k Dunkerque. — Las 
Pahnïs ?6. st. Mamnloness of Bute, Walte-
roo au Havre avec blé. 

HOUBLONâ 
ANVERS, M mai. 

Les 50 kilos fob wagon Anvers Alost : dis
ponible. 82.50; Juinjuutet. 82.50; nouvelle ré
colte, no à 112.00. fendanc» ferme 

Une Retraite 
pour Tous 

On ea.t quel attrait exerce sur nos compa
triote* ta porspoctive de la retraite attachée k 
certaines fonctlonc. Or, cette retraite. Il est 
facile à chacun de se la constituer sans te 
concours de l'Etat et dans des conditions de 
sôouTité absolue, n suffit, pour cela, de &'a-
dresssr k la Oessaagals sTA—ramas gêné 
rate» sur M Vis. qui met k la disposition de 
ses clients des comtolnaifons d'Assurances ré
pondant a tous tes besoin» et s'aSaptan! k 
toutes les situations. 

La Compagnie d'Astura.iees Centrales sur 
la Vin (unu-oprise privé» assujettie au con
trôle de l'EteR, 87, rue de Hiclteiieu. k Paris, 
îorvW»- en 1819. est la plus ancienne des Com-
p04fn.es fnanvaises. (Fonds de garantie entiè
rement réalisé : tr. 91$ millions, dépassant de 
Mé miiitens csrul de tonte autra Compasmléda 
bsvnçais»;. Envoi gratuit de notices et taiifs 
sur damanri» adressé» 4 Monsieur Fouques. 
dlrecteurparticulter, 90, rue Patou, k LUI». 

OU 

T/s a ne du CUREdARS RnCIATISMES ! 
VICES do S i l f i i TW|'*" 

MARCHÉS 
MARCHE LINIER DE LILLE 

Lille, le 31 mai 1911 
LINS. — Les transactions en lins de Pays 

sont toujours des plus calmes. Les apports 
sur tes marchés sent très restreints et le» prix 
conservent toute leur fermeté. 

En lins de Russie les affaires sont égale
ment calmes ; les prix sont stationnaires. 

ETOUPES. — Affaires un peu plus actives ; 
prix sans changement. 

FILS. — Petit courant d'affaires k prix sans 
changement. 

TOILES. — Petite semaine prix station
nai res. 

COURS DU MARCHE RtOLEMBNTE 
DE LA RÉGION DU NORD 

Lille, le SI mal 1991 
Avoine jaune. — Courant, 20.50 ; prochain, 

20,00 Juillet-août 20,50; 4 derniers 18.75 ache
teur. Tendance soutenue. 

Avoine blanche. — Courant 21.90: prochain 
21.95 vojicieur. Juillet-août 21,75 vendeur; 4 der
niers, 19,50. Tendance soutenue. 

Blé roux bigarré. — Courant 27,50; prochain 
27,50; iuiitet-août 27,50: 4 derniers 25,»» ven
deur. Stock 2.800. Tendance soutenue. 

Blé Mano — CouTant 27,90 k 28,»»; prochain 
?7,90; Juillet-août 28,»; 4 derniers 28,25 ven
deur. Tendance soutenue. 

LILLE, «I mal. 
Suera : Culte, 1er Jet, 31.25. — Pain n» 1, 

70,50. — Cassés, boite 5 kilos, 71,50. 
3V On, disponible. 59,7j. — Droit de fabri

cation pour 1911 : 2,85. 
cours de» alcools en livrable. — Courant, 

69.75. — Prochain. 60,». — Juillet-août. SI,». 
— 4 derniers, 47.J0. — 3 d'octobr», 45£5. — 
4 premiers, 45.75. 

Blés. — Blancs du Nord 27,25; macaux du 
Nord 26.75 k 27,»; macaux Pas-de-Calais 26.50; 
macaux Somme-Oise 26,75 k 27.» de tout 
rendu parité LXUe. 

Avoines. — Jaune» disponible» 18.75; 8 de 
septembre 18,»; ligovos disponibles, 19,25; 
8 de septembre 18,35; le tout rendu parité 
Lllte. 

Salgte». — Allemand» 4 derniers 18,10, pa 
iritélOlte; *^ 

Mal» — Plata alaponlbtes 18.»; 6 de Juillet 
19.»»; 4 derniers 17,», sur «vagon Dunkerque. 

Orges. — Algérie disponibles 16.75; 4 der
niers 15,75 sur wagon Dunkerque. 

Marché aux bestiaux. — Nombre d'ani
maux amenés : Bceufs, 100; vaches, 100; tau
reaux, 24; veaux. SS5. 

Vendus pour Lille : Bceufs. 56; vaches, 32; 
taureaux, M, veaux, 219. 

Vendus nour le rayon d'approvislonnemeiit . 
Bonus. 44; vaches, 68; taureaux. 4. veaux 106. 

PTIX de revient au kilo sur pied : Rjeuns 
1.17 1,07 0,97; vaches, 0.92 0̂ 82 0,72; taureaux, 
0.00 O.H0 0,70; veaux. 1,40 1.K V1* ^ „ „ o i i r -

Prix île revient au kilo d» la bêta entier» 
dsductior. fslte du cinquième .oaattier. — 
Bcrufs. l.K> 1.75 1,80; vaches. 1,55 1.46 13»; tau
reaux, 1,40 1,30 1^0; veaux. 2,» 1.86 1.70. 

Oeetett?» de ehHterée lavée», 43 francs. 

HAZEBROUOK, 29 mal. 
Tax» oHloi.ll» du pain. - Pal" « ? n

m * n ^ » 
v 87; supknear dit d» gvoau, 4L»4; daml blanc, 
0,37. — Prix moyen du blé : 21,50 

B0URB0UR0, SB mai. 
Blé blanc pays, 51 i M^0 tes 110 JkUoé^l*. 

roux pays. M. a 31.00 Id - Avoine. M à 10 50 
— sainîom. 14 fr. - Vesoea, U fr. - Çhoux-
fk>uxs. M à G0 - Oignons, 39 k 40 tes 100 ku. 
— Carottes, 7 à 8 fr. ld. — Pontets gras, » k 
o la coupte — Petits poutets, 4 k 6 id. — Pou
les. 4 k 6 M. — Canards Jeunes, 3 à 5 id, — 
Pigeons. 1.30 k 1,50 id. — Oies jcènes. 9 à 10 
ld. — Dindes, 10 k 12 id — Dindons. 10 k 14 
id. — Lapins. 1,00 k 3 la pièce. — Lin, 2, 10 
2.60 les I5D0 grammes. — Êtoupes, 25 k 27 les 
MO kilos. 

Bestiaux. — Génisses grasses, 0.95 k 1 fr. te 
kilo. — Vaches grasses, 0.70 k 0,80 id. — 
Bœufs i?ras, 0.90 k 0.95 id. — Bœufs de Mayen
ne. 0,90 k 0.90. — Veaux gras, 1.30 ft 1,40 id. 
— Moutons, 1,10 k 1,15 ld. — Porcs gras, 1J0 
4 1.30. 

Fourresjes. — Paille fléau, 43 k 45 lés 1040 
kilos. — PaiBe avoine. 28 k 30 id, — Paille 
pressée. 39 k 40 id. — Paille avoine, 31 k 32 id. 
— Foin. 62 k 64 id. 

PARIS, SS ssal. 

Swore» raffiné». — Lee affairée sont tou
jours peu actives; les cours ne varient pas. 

A Paris, on cote en disponible, les 100 kilos, 
per wagon complet (0.000 kilos au moins), et 
suivant marques aux usines, non compris la 
luxe de raffinage de 2 francs : 

Et» carton» de 5 kilos .nnges, f.9 à (9,50; en 
cartons de 1 kilo rangée, 70,00 k 71; en causes 
de 59 k 80 kilos rangés, 69.09 'i '.<); (n caisses 
de 20 à 30 kilos rangés, 70 k 70..50; <«i caisses 
de 10 kilos rangés, 70,50 k 71; raffinés en pou
dre, suivant marque, 66,50 k 67. 

Cours pour l'exportation franco sur wagon 
ou sur bateau, les 100 kilos, k Paris, droits 

déduits ; cubes, 41.50: pains, 40,50. 
Pour les cours en province, il y a lieu d'a

jouter k cette cote tes frais de chargement et 
de transport oui sont plus ou moins élevés 
suivant la région. 

Produit» eaxesolrai. — On cote en disponi
ble, les 100 kilos; suivant marques, non com
pris la taxe de raffinage ds 8 francs : 

Gros deéhels, en sac». 64 k 65; morceaux 
Irréguliers, 64 à 65; petits déchets, 64.50 k 05; 
sucres en poudres, 63,50 k 64; semoules (selon 
Hn«Qc\ s) n 66,50; glaocs. 66 k «7; sucres 
cristallisés extra acquit, 61,50 k 62; sucre» 
L;ii»u_!i»*sen poudre. 62,00 k 63. 

COURS DE» METAUX 
LONDRES, 31 mal. 

Cours d'ouverture (midi 90). — Cuivra, 
comptant, 55 1/4; trois mois, 55 7/8. 

Cours de clôture C. préc. C. Jour 
Cuivre comptant 55 1/4 55 7 t 
Cuivre 3 mois .._ _. 55 7/8 56 »/» 
EtaJn comptant _ — 206 »/» 208 10 
Etain - mois „ 189 »/• 190 •/» 
Plomb comptant .„ „ 13 1/8 13 5 
» n c _ », 24 7/16 24 7/16 
Fontes k Glasgow cpt.„ 47 » 47 » 

Prix du Beurre, des Œufs, des Pommes de terre 
4M POUR NOS MÉNAGÊHaS *& 

MARCHÉS 

Paris, 24 mal 
poux comparai son) 

Lille, SI mal 
Aire, 26 mal 
Armentiéres, 29 mal.. 
Arnéke, 3ïî mal 
Avesnes, 26 mai 
Bauleul, 30 mai 
Bargues. 29 mai 
Bourboueg, 30 mai 
Cambrai, 27 mai 
Cassel, 25 mai 
Courtral, 29 mal 
Cysoing, 30 nu i 
Douai, 30 mai. 
E-staires, 24 mal 
Elrœungt, 24 mai 
Fourmies. 27 mal 
HaubOuxdin, 26 mai... 
Hazebrouek, 29 mai. . . 
La Basse». 24 mai 
Landrecies, 27 mal.... 
Merville, 24 mai 
Ors, 16 mal 
Quesn.-s-D. ig mai.... 
StAmand, 27 mal 
Secltn. 22 mal 
Solesmes, 27 mal 
Somaln. 25 mal 
Steenvoorde. 27 mai 
Valenctennes. 27 mal 
wasquehal, 26 mai... 

BEURRE 

le kilo 
r̂OTrr̂ andie.. 2,40 3,58 

Bretagne 8^0 3,10 
Touruine 2,50 3,14 
Nord et Est. L » i . . . 

3,30 k 
2,50 k 
3,10 k 
2.70 à 
1,50 k 
1.40 k 
2,83 k 
2,40 k 
1,55 k 
1.20 k 
2,75 k 
1.00 a 
1.20 k 
1.30 k 
1,40 k 
1,30 k 
1.80 k 
1,35 k 
1.60 k 
1.40 k 
1.40 k 
1.30 k 
3.30 k 
1.40 k 
1.30 k 
1.60 k 
1.60 k 
1.26 k 
1.60 k 
1.85 k 

3,60 te kilo 
2,80 te kilo 
> » te kilo 
3.»» te kilo 
».» te Uvr» 
1,50 la livre 
».»» te kilo 
2.50 te kilo 
1.60 la livre 
1,30 la livre 
».» te kilo 
1.60 la livre 
1.60 la livre 
l.eo la livre 
».» la livre 
1.50 la livre 
».» la livre 
1.50 la livre 
1.70 la livre 
1,45 la livre 
• . » la livre 
1.10 la livre 
>.» te kilo 
1.50 la livre 
1.50 la livre 
>.» la livre 
1.80 la livre 
1.40 la livre 
»,» la livre 
».»» la livre 

Œ U F S 

le mille 
Norm* Picard" 

extra 102 l i s 100 110 
choix 94 100 80 90 

84 88 — — 

tt.» d 11,» le cent 
2.45 4 2,60 te quart 

11,20 k »... te cent 
2.-40 fi" 2,70 le quart 
2.80 a 8.30 te quart 

10,»» k 10,80 le cent 
2,45 k »,»» le quart 
2.40 4 8^0 te quart 
2.90 k 2,30 le quart 
ï.«) k 2.30 le quart 
2.35 k . . . . te quart 
£.00 A >,» te quart 
2.30 4 2.50 le quart 
1.45 4 1.60 le qaart 
2.10 4 »... le quart 
2.40 k . . . . le quart 
1.50 k »... le ï/8 q. 
2,40 4 2.50 le quart 
2.90 k 2.40 le quert 
2,30 k >,» te quart 
2.10 k >,» le quart 
2.» à 2,10 le quart 
2.30 k . . . . le quart 
2.60 k . . . . le quart 
2.50 4 2.60 le quart 
2.30 k . . . . le quart 
1.40 4 . . . . te 1/2 q. 

2.35 A 2,50 te quart 
2.40 k . . . . te quart 
1,30 k ...» le 1/2 q. 

POMMES DE TERRE 

ies 100 kilos 
Holland* »,»• » „ 
Jeune c . 16,»» 20... 
Saucer, gg,., 30 

Sri *. M,M fc* 10° k 

9,50 k 13,.» les 100 k 
les 100 k. 

7,w a 
16,50 4 

«'« t '" ,le* I0° k 
15.26 k »... tes 100 k. 
10.»» d 14,.» tes 100 k. 
14,»» 4 15.» les 100 k. 

11,»» 4 »... Tes 100 k. 

S-a-g: 
les KM k. 
les 100 k. 

15.» 4 »,» tes MO k. 

6.» 4 12.» tes 100 k. 

15.» k 18,»» les 100 k. 

fEtTsprlss flénérais ds yra 
Maçonnerie — Béton armé 

Montage d» Cnaudléf»» et ChemI r.ée» d'usine»! 
Platrag» — Plafatuiagn 

Ctemsats — Enduits «n simili plerr» 
ENTRETIEN ET REPARATIONS 

S . G O F F I N » Entrepreneur I 
t8, rue de l'Epsul». R»ubalx. Téléphona 74 

BOURSE DE LUE 
DU 81 MAI 1911 

Albl 
Albi (fond).. 
Aniche 
An*in 
Bully-Gren • 

1/50» .. 
Blanzr 
Bruay ent... 
Bruay 10*... 
Carvin ent-
Carvin 5*.... 
La Clarence 
Courrières .. 
Crespln t, 

0HARE0NNA4WS 
c j o n r C. prtc Offre Deman. 
238— «82— S88— * ^ ~ 

2 2 3 ^ - 2 2 5 0 - !gj»- ^ ^ 
7865 — 7860 — 7900 — '860 — 

6369- 5370- 5300-
108 75 109 — 108 50 
2640— 8670— 
1226- 1225- 1 2 20-
123 50 1*3 50 123 — 

108 50 

œio — 
R24 — 
123 50 3515 — 3585 — 3500 — 
703 — TOI 
460 — 455 — 
3 4 0 0 — 340J — 
102 

676 — 

67» — 

75 60 
1213 — 
• 1*1 75 
4300 — 
143 T5 
503 — 

'2720 -»-
4025 — 
• 200 — 
2506 — 

3015 — 
1449 — 
1605 — 
161 — 

975 
435 50 

£800 — 
679 — 
6800 — 
«79 — 
793 — 
435 — 
76 50 

1212 — 
1*2 75 
4276 — 
• 143 '-
505 

705 — 
465 — 

3410 — 
M B — 
970 — 
437 — 

680 — 

00 
455 — 
3390 — 

un — 
965 — 
435 — 
6650 — 
675 — 

785 — 
434 — 
75 — 

1210 — 
ICI 75 
4275 — 
143 50 
500 — 

790 — 
435 — 
76 — 

1215 — 
122 — 
4300 — 
144 — 
503 

•27» J- 2730 — 2720 — 
4015 - 4050 - 4025 — 

UBO — 200 — 190 50 
2505 — 2510 — — — 

• 180 - - 185 — 180 — 
3050 —t 3050 — 3010 — 
1449 - / 1450 — 1440 — 
15191 — 1610 — 1600 — 
161 — 168 — 161 — 

Douchy 970 — 
Dourges 100« 437 — 
rjrooou"i800 

— le 10». 
— 3500 
— 10» ... 

Escarpelle _ 
Ferfay 
Flinee-Rach. 
Lens ent. p. 
Letis 'ÎO»...;.. 
Liévin 
Liévin 30":.. 
Lign.-1-Aire 
Maries 30 % 
Maries 70 % 
Maries EST.. 
Meurchin 5" 
Nord d'Alafs 
Ostricourf ... 
Thlvencell**. 
Vicoigne a... 
ViCoignê* 10» 

OBLIBATIONS ET E M P R U N T . 
C. Jour C. préc 

Nord 1882 - *75 — *n— 
— 1893 * J 5 ~ 

Armentrères 1886 500 — 
Douai 18*1 , — — 

— 1895 
Roubalx-Tourcoing 1886..» 
Roubaix 1893 _ 482 — 
Tourcoing 1988, 2» série— 453 — 
Valencienrves 1891 , 
Aniche 1903 -t 

— 1906 « 
Béthune 1877 — 

— 1903 „ 
— 1906 .^>.._ „^, 

DourgéS 1907-190» « 
Drocourt 1905 _„ _ a 404 — 
Escarpelle 4 % ^ - f 469 r~ 
Llévin 1906 ™. 
Uévin 1910 — 493 — 
Maries 1906-1909 494 75 
Ostricourt 1805 . 

— 1910 „ - — — 

13 
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IBÉHÈDICTINI 
deSOULAO 

ssilessul D E N T I F R I C E 
dont Us qualités antissp tique» 
soient appropriées aux 
Soins de t* bouche. 

Il exerce son action 
très i s e g U a p s a»r»« sos 
•nploi, possède unpatjum 
exquis, une saveur par-
Jaite et laisse à la bouche 
une agréable fraîcheur. 

L* Bénédictin 
est un produit 

français 
qui N « 

saurait être 
comparé à 

certains 
dent/fr/ce» 
étrangers 

dont il est 
difficile 

B d'ignorer ou 
d'oublier 

l'origine. 

« 1 8 

Pour avoir du BON m pas» BUVONS 1 1 DU 
I s f l s Ê J I f I i l »dres»«>Touj S 1 UNI 

D O N ¥lNc°HAATEL«r 
1 abbé elarel. Vin cote du Rhône : Bouge 
et Blanc à 130 fr. rendus franco k votre gare, -i 
KchantilLont orati: Ecrire i st. le Dlracteos 
«• I UNION CATHOLIQUE, k Vsrgézé ET 

1 

Vicoigne _ - . . 
Cambrés!» « » . 
Denain-Xhzin 
Senelie ancienne ..,, , 

— nouvelle 
Pouillier-Longhay» 
Gaz de Wazernmes 5 % 

- * % 

476 
499 — 
485 — 
485 — 
400 — 
482 — 
452 — 
468 — 
503 — 
503 — 
421 — 
500 — 
308 — 
490 — 
493 — 
470 — 
600 — 
491 — 
494 75 
«90 — 
480 — 
496 — 
368 — 
495 — 
505 — 
505 — 
430 — 
505 — 
5 0 0 -

Le seul extincteur véritablement 

3\rdC£i>l-t3To du "F&iM 
est l'apparail inventé par l'Abbé 

D. DANEY , 
dont les expériences concluantes dé Parts-
Bordeaux, Lyon, La Roche-sur-Yon .etc., anl 
établis la supériorité incontestable. 

Voir notre stand k l'Exposition de RorM 
balx, Palais de la Mécanique. 

Pour tous renseignements et demandes dd 
brochures, écr. k M. Fernand Lefebvre, agent 
pour te Nord, 6, rue de la Gare, k Roubslxj 
» » » » » » « » » » » » • » » • • JE 

Lé Docteur DOGNIAUZ» sP6^i*li?*f 
UBDITIM (guerison complète en quelques 
H RKlllBO jours sans bandage, poux la île). 
Psierr.»nt après gnérison. 

Varleicils, - Hjirs^li, - Diffomitis 
Radicalement guéries p' procédés spéciaux-

Reçoit lundi et mercredi d» 1 k 3 beucae, 
en son institut. 79, ru» d» l'Institut, » *UV 
MET-Helgna prés de parlerai (Belgtqu»L 

Saura de Charité Au monter» 08B 
BANQUES (Aatteas) 

Crédit du Nord 
Verley-Decroix ». — 
Deviwer et Cle 

VALEURS DIVERSES 
Gaz de Wazernmes 
Rousseau 
S-Sauv-Axras (15 Janv. 11) 
Margaxine-BéUi. Cl" octlO) 
Margarine-Béth. (1* oct.10) 
Denain Anzin (1er oct. 10) 
La Lucette 
SeneUe (30 Juin 19») 
Lille et Bannière», p 
Etabllss. St-Amand 
Tramwavs Etoctr. de Lille 
Chantiers de France. 
F. Durot 
Etablissements Wlbaux .... 
Laterie Nord de la France 
Mines H.-Deole 
Detespaul-Havaz 
Electrique Ulle-Roubaix-Tourcoing (actions) 

k Bruxelles. 27a 

1361 

216 — 

990 — 
890 — 
579 — 

503 — 

798 — 
1361 — 
1240 — 

745 — 
451 — 
360 — 
216 — 
217 — 

2250 — 
987 — 
864 — 
579 — 
851 — 
707 — 
501 — 
180 — 
198 — 
410 — 
900 — 
118 — 

DANS L'INTÉRÊT de votre S A N T 0 
ne consommez d'autre APERITIF 
QUE L'EXCELLENT VIN DE 

BANYULS TRILLES 
QUINQUINA 

recornmandé depuis longtemps par le corjO 
médical aux Hommes, Dames et Enfants ; 

L e G O U T E R , c ' e s t l ' A D O P T E B 
Demander • UN TRILLES » et exiger 

l'étiquette sur la boutélll» 
DANS TOUS LES CAFES et tes BONS ESTA/ 

MINETS 0228 

Petite Bourse da 31 an comptant 
vaLsuas \ ouV.iC.6l.ll T A L l 0 R Î ouvJciôt ! 

BOURSE DE LONDRES 
Du SI mai 1911 

Consolidés 
Extérieure 
Turc Unifié 
Banque Ottomane... 
Pio-Tinto 
Consolidés Oold. ... 
Enst-RHrvc 
Rend Minas 
Chertared 
Rob. Oeld » 
Change sur Paris. 
Escompte Banque... 
Prêt 4 court terme.. 

Préc. dût. 
81 1/2 
95. /» 
92 1/8 
18 1/2 
66 9/16 
5 7/32 
4 21/32 
7 23/32 

32/3 . / . 
7 3/4 

25,46 »/» 
2 1/16 »/» 

1 1/2 »/» 

Ouvert. 
81 9A6 
95 1/2 
92 1/2 
18 1/2 
68 1/2 
6 9/32 
4 11/16 
7 23/38 

32/» »/. 
7 3/4 

25.46 1/4 
8 1/16 »/» 
1 1/2 »/• 

80/0. . . 
liulo-Cb.3 1/3 
1B*O-C*.3J/0 
Clun.4 0/1.. . 

t u » 30/01 iti 
K*nqu« J. (r.. 
CrétUi r w 
Cr. L y u i u . 
Biuq d t f i n l 
Socieii Ota. 
l û t . . . . 
Midi. . . . 
MM4 . . . 
OrMau. . . 
o « » . i . . . 
KL.M. . . 
Vill.d. P*rU. 
UanO/o. . 
U l t j "H. . 
U7i40/J. .1 

1440.. 
l t t J . . 
7*0 . . 
•Hi . . 

ts»<*. 
ISA.. 
*ii . . 

5« .. 
10. a 
tel . 

, .96 lOjVnisétPwir 

1 'O J 70 ^s», Î J E . 
•K» 05 1904 S l / t . . 

Com. 147> 
— llUO 

t«M 
an — u» 

lr*»a>ici;* 
*l - loi» 
i 5 \ - »sii 
i \ - u» 
Oblig.Uout 
NurdJO/J. 
Mit <HU . 

,Ou«iU}/> 
_ ..'jOaest ÏJ'J 

«OJ Ol'/P.l. 11.3 J/J 

•*> <^,1904 S 1/1 
•»' «5 Cooi. 

m\ '-
lW3.,lp / _ 

t u S0' 
•iJO . . 
444 Ht. 

ttî-i 

S:: 

l l l o . 
• «H . . 

so m w. 
,,- - . - . , — » 4SI . . 

bJi JJ.IP.L.M. 3 J.W. 4ld H 41S . . 

m ^ ^ ^ . . D £ u ^ ï . ^ . ' i ^ L ^ s Z a ^ Dépuratif DELEZEHHE et le BÎUIM ST£-GENEVIÈVE 
Franco contre envoi de 6 tr. - WÊÊ i s M g M tOtÛm P«t . « iMsK pUtliS «• phS II 21 US. — PHiRMACIE PRUVOST, 7, RDE DES iRTS. LILLE 
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LE VOYAGE 
DE MA COUSINE 

Par M - UMt8M l 'HERMITTI 

Madame DaoudaJ n'a pas voulu que le 
rentre dans ma chère nmison avant qu'elle 
ne soit tout à fait en état de nous recevoir. 

I il est entendu que monsieur Herbas nous 
avertira nar lettre, dés que nous oourr>ns 

.nous mettre en route pour Millery. 
Nous aU4.'ndon.s... mais avec quelle lui-

| putienro ! Je ne veux pas compter lea heu-
•as, je crois aue cela le» empêche de mar-

! cher et rend l'attente encore plus |>énU*lo. 
I Je B'sasrate jamais cru éprouver tant de 
plaisir a i-e»,'oir te i>ctit pays où ma jeu-
nease s*est écoulée. 

r>m»]at>i sus pasor das antravas préma-
»»*-- " ohaque jour suint soa mal. Je ; a -

M veux pas que cette appréhension se 
gitese dans ma joie oomme un ver ron-
fsur. i e veux air» toute au bonheur qui 
ni arrive »t laisser à Dieu le soin de l'im
prévu. 

Je tel uni ai mon ermir au retour vers le 
passé je continuerai là-bas comme ici, ma 
modeste Kxtrtence de vieille fille et l'oubli 
cisndra luut doucement avar I'ARO où tes 

sont Unis 1 
cousin» est en<*he.:»tée de notre fu

tur départ Depuis sa maladie, Pari» lui 
sUpteisait ; elle n'aspire qu a le quitter 
pour la uui\ d» la «arnpagae. 

Nous fonit'Kis cnsenU.W nulle projets ; 
p o t MsaUons ne seront pas nombreuses, 
srssia choisies, noua rendrons notre inté-

to p l i s asjréable possible, afin que 
ssnie »'y trouvent a leur aise l'n y**i 

Bausarue qiiel<|iw< u<j»iiies Ui'ture» a 
vota, des causeries a bétons rom-

; «et vosV4 plus qu il n» faut pour 
er la belle saison et tenir i auiiui a 

gviand viendra l'hiver. 

CHAPITflK XXIV 

Dieu soit loué I je suis enfin rentrée 
dan» la maison paternelle. 

Je l'ai revue au travers das larmes qid 
montaient de mon rœur à mes yeux com
me la rosée du matin, sous laquelle tes 
rteurs .s'épunoulssant. 

V * fleur à moi. c'était la Joie que ja res-
i sentais dans tout mon être et qui me d o » 
i nuit une surabondance de féUcllé I 
| Qui donc a dit : La joie fuit peur ! Non. 
mais elle mot quelquefois de la tristesse 
dan» l'Allie. 

I l lélas ! l'ai éprouvé <•»> sentiment en Ute 
! retrouvant seule, la où nous avion» vécu 
tous trois si tendrement liés les uns aux 

'autre*. 
| Seule !... j'ai tort de dire ce mot, ma 
! rot i sine était auprès de mol, épiant sur 
i mes tr.uis les Impressions diverses qui s'y 
! succédaient aver une affection sincère ; 

mais ea n'était pas le rlsaga qui s'enra-
, .liait Jadis parmi les Jasmins dé la fenêtre 
I •> qui me suivait d'un si doux regard I... 

J'ai parcouru toutes les pièces, autrefois 
habitées par mes parents, avec une sorts 
de respect, touchant aux meubles qui me 
semblaient avoir gardé leur emg>rejente, 
iii'iinniergeant dans leur souvenir. 

Je tes sentais planer autour de mol com
me de* ombres qui m'avaient conservé ce 
sanctuaire familial. 

Ah ! sans doute, dans leurs prévisions 
teritestres, ils" s'étaient vus revivre sous 
ce toit ; ils avuient tressailli ù la pensée 
des on», des riras, qu'une autre génération 
lui apporterait un jour. Ils émyedeai 
alors que l'existence me serait Caote, et 
que je n'aurais qu'à choisir pour mettre 
ma niai n dans celle d'tui cooipagnon digne 
d* leur choix. 

Hélas ! la vie n'est qu'un leurre '. tut lieu 
d'une femme heureuse et aimée, ent 
da joyeux enfants, c'est une vieille fille qui 
leur revient le rrpur désillusionné, lasse dn 
inonde. d«» autres ct d'eile-mêuic, et ne 
trouvant pl'is de bonheur qu'à »c rappeler 
leur taudrrse» et leui am >ur. 

Mais pourquoi la note triste doiiilm-
t-eiie ifMijour» dans mes réhexi.ms ? Si je 
ne suis pa» oonsplèien»ent satisfaite de mon 
sort, je veux dû moins easayer de le de
venir Il y a déjà ai teogtemps que tous 
enes ufforte tendent 4 ce but. 

Ounrrte le creur c-4 insaLiaMe ! Il me 
semblait. Il y a quelque* jours à peine, 
que rien ne pourrait plim sa mettre en tra
vers de ma félicité lorsque j'aurai» recon
quis cette aiièfe nKiison ; et vofis que 
même en écrivant avec la ptume retrouvée 
dans le vieil encrier de ma mère, je se:is 
de nouveau de» larmes prêtes 4 tomber 
sur mon ntanuarrlt. 

Que puls-je délire- ri.' < . : J , : fa|t l e 

tour die ma propriété, reconnaissant cha
que arbre, onuque cep da vigne, js ma suis 
Assise a l'ombre des pruniers où mon père 

. faisait tous les jours une halte ; j'ai re-
I trouvé l'allée da platanes dans laquelle 
I j ai cueilli ai souvent les premières prinie-
. vères. 
1 J'ai revu la basse-cviur repeuplée de bel-
! les vaciiies ruminant devant leur étable, 

des coqs «t des poules, caquetant et pico-
I roui 4 l'unisson, auprès de la pompe en-
; guirlaii<Toe de caftucines ; il n'y a que la 

vieux noyer qui ait disparu comms ma 
j jeunesse. 

J'ai soivi les contours d o verger pro-
' mettant das fr.iits abondants pour l'au-
; tomue. J'ai fait des bouauets ds rosés de 
i mal, et des gerbes de lilas d'Espagne si 
1 parfumés et si troublants. J'en al rempli 
; la salon et la salle 4 manger pour leur 
• donner un air d> fête, et pourtant, je ne 

auis pas lu-tireuse ! . . 
I! v a mêm* des heures, U n'ose l'a-

' voiie.r... oti je regrette ma misère, et l'hi
ver qu.' j'ai pascé en Algérie 

PouriiiKil ... Je me I» demnnde «t mes 
• - restent sans réponse... 

Oses-tu mentir 4 toi-metne Vincenté... 
as-tu peur ils rwglr , en laissant voir le 
fend de ta pensée à b>n confident ... 

N'svt-l! p.'i» (Tardé itisrru'lcl tes («serels 
les plus iniimes ? Doit-on avoir de ihési-
tati.m lorsqu'on ne dit que la vérité... 

Ah ! BtCS I ressent, ment s ne m'avalont 
point trompée ! Depuis qu» f i l revu mon

sieur V.îxîins torde* mes belles résottrtlorrs 
sit.t tombée» t-omnie un échafaudage qui 

s'écroule, entraînant avec lui l'édifice sur 
lequel jo bâtissais mes projeta d'avenir. 

Connue ce revoir m'a été pénible et com
bien j'ai dû imposer silence à mes yeux et 
A mes paroles pour ne point me trahir. 

Je les ai retrouvés tous deux, elle si 
bonne, si affectueuse, lui, si honnête, si 
franc, si droit 

J'ai éprouvé un bonheur immense en 
constatant le rétablissement de mademoi
selle Clotiliie. Monsieur Herbas eu a béné
ficié, car c'est elle qui s'occupe mainte
nant de son frère et lui tient fidèle com-
pagEtt. 

Madame Guillemont, et mol avons été 
reçues dans cette grande pièce que je con
nais de longue date, mais quoique l'effu
sion d'i retour m'ait paru spontanée de la 
part de ma grande anite, Je n'ai pu m'ern-
pfcrher de remarquer une certaine con
traint» chez tous les deux ; on eût dit que 
ma récente fortune intervertissait les rôles 

et qu'Us ne pouvaient pas retrouver le lais
ser-aller et la simplicité de nos anciens 
• apports d'amitié. 

Lue fois te premier moment passé, j'au
rais eu grande envie de redevenir la Vin
centé d'autrefois et de faire parler le pia
no qui m'attirait en Jouant un de ces noc
turnes qui nous avalent fait rêver ensem
ble. Mais je devinais que te regard de mon
sieur Maxime était fixé sur moi avec une 
expression que je ne lui connaissais pas . 
on aurait dit qull m'étudiait attentive-
ji»ent, et cela mettAit du trouble ckans mon 
naturel. 

Je l'ai peu regardé, mais 11 m'a semblé 
très chanré : probablement 1» surcroît de 
ses occupation*, en est la eapse : ses che
veux ont grisonné dans une année d'une 

manière surprenante ; c'est qu'il a passa* 
par bien des inquiétudes au sujet de sa ; 
sœur ; d'ailleurs, la charge de chef de fa- ' 
miUe n'est point faite pour rajeunir. 

Il m'a fallu lui serrer la main pour le' 
remercier en recevant les clefs da notre • 
maison. 

J'ai senti que je rougissais et que son 
étreinte était glacée ? sans doute lui suiv
ie devenue indifférente : loin des yeux.. 
ioin du cicaur. 

Monsieur Maxime n'a pu resiste-r à la 
tentation de me Taire un petit sneech ds 
notaire ; aussi m'a-t-il dit : ^ ^ 

— Je suis heureux,: mademoiselle » r u 
oante, de pouvoir vous réintégrer <îan.j 
votre domaine paternel et je vous félicites 
d être par cela même une des plus rieha.-
propriétaires du village de Millery. 

— Je n'aororde aucun cas pour elle-m4. 
me à cette fortune de laquelle j'étais d . » 
habituée. ai-j« répootl» aussitôt : le c(>,4 
point de vue qui me la fasse apprécier erl 
de rentrer en possession de tous mes niia 
intimes souvenirs. • 

M tulvrej. 

CHOCOLAT D'AIGUEBELLE 
CACAO D'AIGUEBELLE 

Dépôt : 74 bis. ,-ue Nationale, LILLE 
«LÉl'HONE 2 1 ^ (jg^ 

L.-.-x du NorA^ 15. r. d'énglcterre 
vf H'-lèM ; rh kju 
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